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SUR LE NET

LE     BUZZ DE LA SEMAINEL’actu du web
Par I. M’B.

L'ITALIE DÉCLARE AUSSI 
ILLÉGALE GOOGLE ANALYTICS

Après l'Autriche et la France, c'est 
l'Italie qui prend position sur Google 
Analytics. Ce service d'analyse des 
audiences des sites web, utilisé 
par la très grande majorité des 
administrateurs de site web, a été 
déclaré illégal par la Garante per 
la protezione dei dati personali, 
l'autorité de la protection des 
données italienne, dans une décision 
rendue le 23 juin. Il existe des 
risques de transferts de données 
personnelles vers les États-Unis.

CHINE : LE WIC A DÉMARRÉ 
HIER
L e  6 e  W o r l d  I n t e l l i g e n c e 
Congress (Congrès mondial de 
l'Intelligence ou renseignement) 
a débuté hier vendredi en ligne 
et en présentiel à Tianjin, avec 
pour thème "l'intelligence de la 
nouvelle ère : la numérisation 
stimule la croissance, l'intelligence 
gagne l'avenir". Le congrès de 
deux jours, où se tiendront deux 
sommets et 30 forums parallèles, 
se concentrera sur des domaines 
tels que l'intelligence artificielle, la 
fabrication intelligente, l'économie 
numérique et le double objectif 
carbone de la Chine (atteindre 
un pic d'émissions de dioxyde de 
carbone avant 2030 et atteindre 
la neutralité carbone avant 2 060).

WIC 2022 : L'EXPOSITION 
TECHNOLOGIQUE

L'exposition technologique en 
ligne du WIC a attiré plus de 200 
entreprises, dont Huawei, Tencent 
et Alibaba, et se tiendra en ligne 
du 24 au 30 juin. Pour encourager 
l'innovation, le congrès a, pour la 
première fois, lancé l'évaluation 
des cas exceptionnels WIC pour 
les applications intelligentes. À 
terme, dix des 186 cas seront 
sélectionnés. Les organisateurs vont 
aussi organiser cinq compétitions 
cette année mettant l'accent 
sur la conduite intelligente, la 
robotique, les applications mobiles, 
le traitement des données, les 
algorithmes et le sport. Le WIC 
propose enfin des plateformes en 
ligne pour faciliter la conclusion 
d'accords pour les grands projets.
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SI le crime d'Alénakiri n'avait 
pas fait irruption dans la vie 
des Gabonais, la lettre-tes-

tament attribuée au détenu Zibi 
aurait probablement fait le buzz 
de la semaine.
On retiendra de celle-ci qu'elle 
a généré chez les internautes, 
des humeurs plutôt mosaïques. 
Condamnation de Zibi au nom 
de ce qu'il est, d'abord un homme 
du régime depuis les années 90. 
Puis, il y a cette vague de sym-
pathie au nom de l'humanité, au 
nom aussi d'une "tradition qui 
veut que l'on accorde un blanc-
seing à chaque repenti du ré-

gime ; lequel bénéficie ainsi d’une 
certaine clémence ou virginité". 
Quand d'autres internautes ont 
été simplement indifférents : " 
c'est son affaire là-bas ".
Autre fait : les internautes sont 
plus restés interloqués par le 
retour de la Covid-19. Sur cette 
recrudescence de l'épidémie, les 
utilisateurs des réseaux sociaux 
gabonais se sont adressés aux 
autorités. "Ah non, on ne va pas 
recommencer ça, avec la prison à 
ciel ouvert", marmonne Simon, 
plutôt nerveux de la toile. Bien 
plus, l'esprit plutôt à la révolte, 
d'autres internautes ont vu dans 
cette déclaration du gouverne-
ment, "une diversion". Pourtant, 
dans sa gestion dite prudente 

de l'épidémie, le ministre de la 
Santé n'a fait qu'attirer l'attention 
des populations sur la nécessité 
d'observer les mesures barrières.
Enfin, "c'est devenu un grand 
classique de l'angoisse des po-
pulations", l'annonce de la SEEG 
avertissant des interruptions de 

fourniture en eau dans certains 
quartiers de Libreville hier. Le 
communiqué de la SEEG a été 
banalisé comme quoi " ça ne sur-
prend plus personne. C'est le 
contraire, une fourniture en eau 
sans interruption, des semaines 
durant, qui aurait surpris".

INTERNAUTES : DES ÉMOTIONS PLUTÔT DÉCHIRANTES
Humeur

Innocent M'BADOUMA
Libreville/Gabon
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LE Buzz de la semaine, 
c 'est encore ce crime 
odieux à Owendo qui 

plonge le Grand Libreville dans 
l'atmosphère de Twin Peaks, cette 
série télévisée culte des années 
90. Twin Peaks est une ville 
imaginaire, située dans le nord-
ouest de l'État de Washington, où 
le cadavre de Laura Palmer, une 
jolie lycéenne connue et aimée 
de tous, est retrouvé emballé 
dans un sac en plastique sur la 
berge d'un lac.
L'agent spécial du FBI Dale 
Cooper est envoyé sur place pour 
mener l'enquête. Il découvre 
alors que Laura Palmer n'était 
pas celle que l'on croyait et que 
de nombreux habitants de la ville 
ont quelque chose à cacher. Une 
ville bizarre, où les intrigues à 
rebondissement voient les 
téléspectateurs attendre l'identité 
du criminel. Dans le Grand 
Libreville, cette atmosphère de 
Twin Peaks se répand au fil des 
crimes à suspense où tout le 
monde devient suspect, car les 
criminels restent anonymes.
Jeudi, les internautes gabonais 
ont bouclé leur soirée dans la 
tristesse et l'émoi. Une nouvelle 
vidéo horrible a complètement 
b o u l e v e r s é  l e  c a l m e  q u i 
régnait sur la toile. Les images, 

profondément troublantes, 
dévoilent trois corps sans vie 
dans une chambre. Une mère 
et ses deux enfants, visiblement 
assassinés. Les intestins de 
la maman sortis au niveau 
du nombril témoignent de 
la hargne du tueur. L'un des 
enfants arrachés à la vie, une 
fillette d’environ 3 ans, saignant 
du sexe. Le troisième enfant, un 
bébé est inerte sur le lit.

Partagée sur les réseaux sociaux, 
la vidéo a fait jaillir une vague 
d'indignation face à cette horreur 
et d'autres avant cela qui, comme 
à Twin Peaks, ville bizarre, 
deviennent récurrentes. " En 
fait la question que je me pose : 
est-ce que ces personnes ont des 
cœurs ou ils sont aveugles pour 
commettre ces atrocités ? Quel 
esprit les anime pour considérer 
le corps de l'autre comme un 

animal ? Attention d'attirer la 
malédiction de Dieu, qui ne dort 
ni ne sommeille. C'est vraiment 
inconcevable ce massacre ", a 
commenté une internaute.
" Ce que je trouve aberrant c'est 
le fait que depuis des années et à 
chaque période avant et pendant 
la campagne on assiste à ce genre 
de choses mais personne n'est 
condamné ", a écrit un autre 
utilisateur de Facebook.

GM.NTOUTOUME-NDONG
Libreville/Gabon

L'horreur criminelle d’Alénakiri : les internautes dénoncent
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